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RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 

PREFET DU NORD 
Secrétariat général 

de Ia préfecture du Nord 

Direction 
des politiques publiques 

Bureau des installations classées 
pour la protection de l'environnement 

Réf : DiPP-Bicpe/EC 

Arrêté préfectoral imposant à la Société 
ARCELORMITTAL ATLANTIQUE ET LORRAINE des 
prescriptions complémentaires pour la poursuite 

d'exploitation de son établissement situé à 
DUNKERQUE 

Le Préfet de la région Nord - Pas-de-Calais 
Préfet du Nord 

Officier de la légion d'Honneur 
Commandeur de l'ordre national du Mérite 

Vu le code de l'environnement ; 

Vu les actes réglementant, au titre de la législation s'appliquant aux installations classées pour la protection de l'environnement, les activités du site de l'établissement de DUNKERQUE exploitées par la Société ARCELORMITTAL ATLANTIQUE ET LORRAINE - siège social : 1 à 5, rue Luigi Cherubini 93200 SAINT DENIS ; 

Vu la demande présentée le 26 novembre 2010, complétée le 21 février 2012, par la société ARCELORMITTAL ATLANTIQUE ET LORRAINE en vue d'obtenir la modification de certaines des prescriptions des arrêtés préfectoraux Air du 20 octobre 2004 et Eau du 28 juin 2006 : 

Vu le dossier produit à l'appui de cette demande ; 

Vu le rapport du 31 juillet 2012 du directeur régional de l'environnement, de l'aménagement et du logement, Chargé du service d'inspection des installations classées pour la protection de l'environnement ; 

Vu l'avis émis par le conseil départemental de l'environnement et des risques sanitaires et technologiques du Nord lors de sa séance du 18 septembre 2012 ; 

Considérant que les prescriptions du présent arrêté visent à garantir la préservation des intérêts mentionnés à l'article L. 511-1 du code de l'environnement 

Sur la proposition du secrétaire général de la préfecture du Nord, 

ARRÊTE



  

ARTICLE 1 - OBJET 

La société ARCELORMITTAL ATLANTIQUE ET LORRAINE, ci-après dénommée l'exploitant, dont le siège 
social est situé 1 à 5, rue Luigi Chérubini — 93200 SAINT-DENIS, est tenue de respecter les dispositions du 
présent arrêté pour la poursuite de ses activités exercées sur le site de son établissement de DUNKERQUE, 
Rue du Comte Jean — Grande-Synihe — BP 2508 — 59381 DUNKERQUE Cedex. 

  

  
_ TITRE | : DISPOSITIONS GENERALES 
  

ARTICLE 2 — PRINCIPES 

2.1 - L'exploitant prend les dispositions nécessaires dans la conception et l'exploitation des installations : 

- pour réduire l'émission de polluants à l'atmosphère, notamment en limitant la pollution de l'air à la source 
et en optimisant l'efficacité énergétique ; 
pour limiter les risques de pollution accidentelle de l'air. 

2.2 - Les poussières, gaz polluants ou odeurs sont, dans la mesure du possible, captés à la source et 
canalisés. 

2.3 - Le brûlage à l'air libre est interdit. 

ARTICLE 3 - ODEURS 

Toutes dispositions sont prises pour que l'établissement ne soit pas à l'origine de gaz odorants, susceptibles 
d'incommoder le voisinage, de nuire à la santé ou à la sécurité publique. 

ARTICLE 4 - CONTROLES ET ANALYSES, CONTROLES INOPINES 

indépendamment des contrôles explicitement prévus dans le présent arrêté, l'inspection des installations 
classées peut demander à tout moment la réalisation, inopinée ou non, par un organisme tiers choisi par elle 
même, de prélèvements et analyses d'effluents gazeux. Les frais occasionnés par ces contrôles, inopinés ou 
non, sont à la charge de l'exploitant. 

ARTICLE 5 - REGISTRE, CONTROLE, CONSIGNES, PROCEDURES, DOCUMENTS... 

Les documents justifiant du respect des dispositions du présent arrêté sont tenus à la disposition de 
l'inspection des installations classées pendant au moins 3 ans, sauf dispositions contraires mentionnées au 
présent arrêté. Les prélèvements, analyses, contrôles, échantillonnage... sont à la charge de l'exploitant. lls 
sont réalisés conformément aux normes reprises en annexe ! au présent arrêté, sauf impossibilité technique 
dûment justifiée. Dans ce cas, la méthode alternative est soumise à l'accord de l'inspecteur des installations 
classées. Pour les polluants ne faisant l'objet d'aucune méthode de référence, la procédure retenue, pour le 
prélèvement notamment, permet une représentation statistique de l'évolution du paramètre.



TITRE Il: DISPOSITIONS RELATIVES AUX REJETS CANALISES (HORS INCINERATEUR) | TS CANAUISES (HORS INCINERATEUR) 

ARTICLE 6 — CONDITIONS DE REJETS 

6.1 - Les cheminées sont en nombre aussi réduit que possible. 

6.2 - Le débouché des cheminées a une direction verticale et ne Comporte pas d'obstacle à la diffusion des gaz (chapeaux chinois). 
‘ 

Sur chaque canalisation de rejet d'effluent, pour lequel le présent arrêté impose : 
- la réalisation de mesures par l'exploitant, 

ou, 

-_le respect de valeurs limites, 

sont prévus des points de prélèvement d'échantillons et des points de mesure permettant de réaliser des mesures représentatives des polluants concernés. Lorsque la réalisation de mesures périodiques ou permanentes de la concentration en poussières est imposée, ces points Sont conformes à la norme NF X 44- 052. 

Ces points sont aménagés de manière à être aisément accessibles et permettent des interventions en toute sécurité. Toutes dispositions sont également prises pour faciliter l'intervention d'organismes extérieurs à La demande de l'inspection des installations classées. 

Lors des opérations. d'échantilonnage et de mesure, l'exploitant prend toutes les dispositions nécessaires Pour s'assurer. que la teneur ambiante en gaz toxiques, et notamment en monoxyde de carbone, au niveau des passerelles, permet la présence d'un opérateur sans équipement de protection respiratoire (mesure en continue de la concentration en CO, .….). 
ee ee eo 

6.3 - L'exploitant tient à disposition de l'inspection des installations classées une note de calcul relative À la hauteur de chacune des cheminées mentionnées à l'article 9 à l'égard des dispositions : 
- de l'arrêté ministériel du 30 juillet 2003 relatif aux chaudières présentes dans des installations existantes de combustion d'une puissance supérieure à 20 MWfh, pour ce qui concerne les chaudières, 

de l'arrêté ministériel du 2 février 1998 modifié relatif aux prélèvements et à là consommation d’eau ainsi qu'aux émissions de toute nature des installations classées pour la protection de l'environnement Soumises à autorisation, pour ce qui concerne les installations autres que les chaudières. 

ARTICLE 7 - TRAITEMENT DES REJETS ATMOSPHERIQUES 
7.1 - Les paramètres permettant de s'assurer de l'efficacité, des performances, de la fiabilité et de la disponibilité des installations de traitement sont rigoureusement identifiés et contrôlés périodiquement ou en continu avec asservissement à une alarme. La liste des paramètres identifiés et les contrôles efféctués font l'objet de procédures et instructions écrites. 

7.2 — Les anomalies, non-conformités,.… détectées lors des contrôles visés au paragraphe 7.1 ainsi que les événements ayant entraîné le fonctionnement d'une alarme et/ou l'arrêt des ‘installations sont consignés dans un document. Les causes de ces événements, les remèdes apportés et les actions engagées pour éviter leur renouvellement sont également consignés. Les documents sont tenus à la disposition de l'inspection des Installations classées pendant une durée minimale de deux ans. É 

7.3 - Afin de fiabiliser les différents procédés et dispositifs de dépollution, tels que la collecte, la filtration ou l'épuration d'un effluent gazeux, l'exploitant met en place une organisation adaptée permettant : 
- de disposer à tout moment dans l'unité de réserves suffisantes de produits ou matières consommables participant aux procédés ou concourant à leur bon fonctionnement ; ‘ - de disposer constamment des équipements et pièces de rechange nécessaires, en cas de panne, à



  

la réparation ou à l'échange de tout équipement important pour la bonne marche et les performances 

de ces dispositifs (tels que manches, joints, vannes, moteurs.) ; 

_ de mettre en place, avec des entreprises spécialisées d'envergure suffisante, des conventions 

d'assistance immédiate de type 24h/24 pour le dépannage des équipements lourds non susceptibles 

d'être disponibles en stock. 

Pour chaque procédé ou dispositif de dépollution, l'exploitant peut, à la demande de l'inspection des 

installations classées, justifier du respect de ces dispositions. 

7.4 - La dilution des rejets atmosphériques est interdite. 

ARTICLE 8 -- INSTALLATIONS DE COMBUSTION ARTICLE.8 — INSTALLATIONS DE CUMECS ER 

Sans préjudice des dispositions du présent arrêté, les chaudières sont construites, équipées et exploitées 

conformément aux dispositions de l'arrêté ministériel du 30 juillet 2003 relatif aux chaudières présentes dans 

des installations existantes de combustion d'une puissance supérieure à 20 MWth. 

ARTICLE 9 - IDENTIFICATION DES REJETS CANALISES 

La liste des principaux rejets canalisés du site est reprise en annexe Il! au présent arrêté. Les cheminées 

répondent aux caractéristiques fixées dans cette annexe. 

ARTICLE 10 — VALEURS LIMITES DE REJET 
ARRET ——— 

A OO —— 10.1 - Concentrations et flux horaires 

10.1.1 - Les effluents atmosphériques issus des cheminées visées à l'article 9 doivent respecter les'valèurs 

mentionnées à l'annexe IV du présent arrêté. Les valeurs sont exprimées dans les conditions suivantes : 

- gaz sec ; 

- température : 273K; 

- pression : 101,3 kPa ; 
. Lo. 

-_ teneur en oxygène : 3 % pour les cowpers et les chaudières fonctionnant au gaz — 6% pour les fours de 

la cokerie(*) et du’ train continu à chaud - 16 % pour les chaînes d'agglomération (*)—18 pour le four 

de destruction des buées ammoniacales - pas de correction à apporter sur les autres installations. 

{*) Si l'utilisation de gaz riche est plus importante que l'utilisation de gaz enrichi, le-teneur en oxygène est de 

11%. L'appréciation du type de gaz utilisé est réalisée sur une cadence journalière. 

{*) Pour les chaînes d'agglomération, aucune correction de la teneur en oxygène n'est à apporter sur les 

valeurs mesurées lors du redémarrage des installations. La durée des périodes pendant lesquelles aucune 

correction de la teneur en oxygène n'est à apporter est définie comme suit en fonction de la durée de l'arrêt 

ayant précédé le redémarrage : 
no 

  

Durée de la période suivant le redémarrage pendant laquelle aucune correction 

Durée de l'arrêt A Us 
re de la teneur en oxygène n'est à apporter sur les valeurs de mesure 
  

  

  

< 8 heures 2 heures 

Entre 8 et 24 heures 4 heures 

> 24 heures 8 heures     
10.1.2 — La concentration en dioxines et furannes est définie comme la somme des concentrations en 

dioxines et furannes déterminée selon les indications de l'annexe Il du présent arrêté. 

10.2 — Flux spécifiques en poussières 

Le flux spécifique en poussières des différents ateliers ou équipements des chaînes d'agglomération est 

conforme au tableau suivant : 

 



  

  

  

  

  

  

  

DT : = : TT ES L- . Sources de poussières LL Flux spécifique maximal ! k Unité Conduïts {en g/t produite) | 
#4 0 Î 

| 
[ _ Chaîne n°2 h Conduit n°1 L hi | 150 | D Chaîne n°3 Conduits n°3 et n°4 L] LL. _i Û _. Chaîne n°2 | Conduit n°2 . 75 | Chaîne n°3 [__ Conduits n°5 ef n°7 Il _   

Le rejet spécifique est apprécié sur la base de la production d'aggloméré et des émissions moyennes mensuelles. 

Les valeurs limites sont imposées aux rejets cumulés des deux chaînes d'agglomération. 
En outre, à partir du 1€7 janvier 2014, les différents ateliers ou équipements des chaînes d'agglomération respecteront les valeurs limites suivantes, en moyenne annuelle : 

  

          

  

Conduit Chaîne n°2 Chaîne n°2 Chaine n°2 ue n°3 Chaine n°3 Chaine n°3 Chaîne n°3/ : 
paramètre Sonduit n° | Conduit n°2| Conduit n°8 | Conduit n°3| Conduit n°4|Conduit n°5] Conduit n°7 : 
Poussières | mg/Nm$ | 100 50 20 | 40 40 35 | 20       
  

10.3 — Flux de SO2 

10.3.1 - Les flux maximaux horaires de SO: (en kg/h) des chaînes d'agglomération sont conformes au tableau suivant : 

  

    
  

    

  

| 
Moyenne journalière | Unité Conduits Moyenne mensuelle en cas d'alerte (1) 

[___ Chaîne n°2 Conduit n° 1 180 
| à. © Conduit n° 3 360 Total : 600 L__ Chaîne n°3 Conduit n° 4 | 180   
  

1) alerte déclenchée par les services préfectoraux en cas de dépassement ou de prévison de dépassement du 2ÈM6 niveau prévu, lors d'épisodes de pollution atmosphérique, par la procédure d'information et d'alerte de la population définie par arrêté préfectoral interdépartemental pour les départements du Nord et Pas-de-Calais. 

10.3.2 — L'exploitant organise par consigne les actions à mener en prévision, des alertes visées en 10.3.1 (1) ci-dessus, et lors de ces alertes. Après chaque alerte, un bilan de fin d' 

10.4 - Concentration en Composés Organiques Volatils non méthaniques et en Ammoniac 
Les concenträtions moyennes annuelles (en mg/Nm3) des COVnm et NH3 des chaînes d'agglomération sont inférieures aux valeurs limites reprises dans le tableau suivant : 

  [ Unité [ Conduits Moyenne annuelle en COVnm | Moyenne annuelle en NH3 | L_ Chaîne n°2 Conduit 
Chaîne n°3 Conduit 50 45 Chaîne n°3 Conduit 

L'exploitant complète le bilan annuel demandé à l'article 23 par les concentrations annuelles moyennes calculées en période de fonctionnement des COVnm et du NH3 des chaînes de l'agglomération. 

    
  

     



ARTICLE 11 - AUTOSURVEILLANCE RELATIVE AUX REJETS VISES A L'ARTICLE 9 

11.1 - L'exploitant met en.place un programme d'autosurveillance des rejets canalisés dans les conditions et 

selon la périodicité définies à l'annexe Ÿ du présent arrêté. 

11.2 - Mesure des composés visés aux annexes IH et IV de l'arrêté ministériel du 2 février 1998 

Pour les chaînes d'agglomération, les. mesures des . composés organiques toxiques et substances 

cancérigènes, visées au paragraphe 11.1, doivent porter sur les paramètres suivants : 

. composés visés à l'annexe IIl parmi la liste suivante pour lesquels une méthodologie de mesure a été 

définie : acétaldéhyde, acide acrylique, acide chloroacétique, aldéhyde formique, acroléine, phénol, 

anhydride maléique, biphéniles, chloroacétaldéhyde, chloroforme,_crésol, diisocyanate de toluyène, 

dérivés alkylés du plomb, dichiorométhane, méthacrylate de méthyle, mercaptans {butyl}, nitrophénol, 

phénol, tétrachlorométhane thioéthers -thiols ; 

  

. composés visés à l'annexe {Va parmi la liste suivante pour lesquels une méthodologie de mesure a été 

définie : benzidine, béryilium et ses composés inhalabies (exprimés en Be), composés du chrome VI 

{chrome VI en tant qu’anhydre- chromate de calcium- chromate de chrome lil- chromate de strotium- 

chromates de zinc) exprimés en chrome VI, 2 naphtyiamine, oxyde de bis chlorométhyle ; 

. composés visés à l'annexe 1Vb parmi la liste suivante pour lesquels une méthodologie de mesure a été 

définie : composés arsenic (trioxyde et pentoxyde d'arsenic- acide arsénieux et ses sels- acide 

arsénique et ses sels) exprimés en As, acide 1,2 dibromo-3-chloropropane, sulfate de diméthyle ; 

. composés visés à l'annexe IVc parmi la liste suivante pour lesquels une méthodologie de mesure a été 

définie : acrylonitrile, composés de nickel (oxyde, dioxyde, trioxyde sulfure et sous-sulfure de nickel) 

exprimés en Ni; 

. composés visés à l'annexe |Vd parmi la liste suivante pour lesquels une méthodologie de mesure a été 

définie (hors benzène) : 1-3 butadiène, 1-3 dichloro 2 propanol , oxyde d'éthylène, 2 nitropropane. 

41.3 - Mesure en continu du débit 

En alternative à une mesure effectuée selon la méthode normalisée, une estimation permanente basée sur 

le point de fonctionnement des ventilateurs concernés à partir de leur courbe de puissance pourra être 

employée, à la condition que l'exploitant en démontre la corrélation satisfaisante à partir d'un nombre 

suffisant de mesures débitmétriques d'étalonnage réalisées dans des conditions normalisées. 

“En l'absence de ventilateur, l'estimation permanente pourra porter sur Un autre paramètre représentatif, 

corrélé aux émissions. L'exploitant devra justifier de la corrélation employée sur la base d'un nombre 

suffisant de mesures d'étalonnage réalisées danis des conditions normalisées. 

Dans le cas d'un suivi d'un paramètre représentatif en alternative à une mesure effectuée selon la méthode 

normalisée, des mesures de contrôle et d'étalonnage sont réalisées annuellement par un organisme 

extérieur compétent. 
: 

11.4 - Mesure en continu des poussières 

Pour les installations autres que les chaudières, en alternative à la méthode de référence (NFX 44 052), une 

évaluation en permanence de la teneur en poussières des rejets pourra être réalisée. (par opacimètre, 

pulvérimètre …), à la condition que l'exploitant démontre la corrélation satisfaisante avec la méthode 

gravimétrique, à partir d’un nombre suffisant de mesures gravimétriques d'étalonnage. 

11.5 - Mesures en continu (autres que poussières) 

Pour les installations autres que les chaudières, la surveillance en permanence peut être remplacée par le 

suivi d'un paramètre représentatif, corrélé aux émissions. L'exploitant devra justifier de la corrélation 

employée, sur la base. d'un nombre suffisant de mesures d'étalonnage réalisées dans des conditions 

normalisées. Dans le cas du suivi d'un paramètre représentatif en alternative à la surveillance en 

permanence, des mesures de contrôle et d'étalonnage sont réalisées annuellement par un organisme 

extérieur compétent.



41.6 - Mesures journalières {métaux) 

Les mesures journalières sont réalisées sur un prélèvement représentatif effectué en continu. En alternative à une mesure journalière, une estimation basée sur le suivi d'un paramètre représentatif du polluant (ou par tout autre méthode équivalente) pourra être employée, à la condition que l'exploitant en démontre la corrélation satisfaisante à partir d’un nombre suffisant de mesures d'étalonnage réalisées dans des conditions normalisées. Dans ce cas, des mesures de contrôle et d'étalonnage sont réatisées mensuellement par un organisme extérieur compétent. 

11.7 — Mesures périodiques 

Les mesures, prélèvements et analyses sont réalisés sur une durée qui est fonction des caractéristiques de l'appareil et du polluant. 

11.7.1 - Cas général 

La durée des mesures est d'au moins une demi-heure, et chaque mesure sera est au moins trois fois. 

de dispositifs de filtration (filtre à manches ou électrofiltre) 
La mesure pourra ne pas être répétée. Dans ce cas, la durée de la mesure est d'au moins deux heures. 

     

11.8 — Les dispositifs de mesure en continu sont munis d’un dispositif enregistreur. 

11.9 - Les enregistrements mentionnés au paragraphe 11.8 ainsi que les rapports correspondant aux mesures ponctuelles réalisées en application du Paragraphe 11.1 sont archivés pendant une durée minimale d'un an. Ils sont tenus à la disposition de l'inspection des Installations Classées. 

11.10 - En fonction des résultats de mesure obtenus et de leur évolution sur une période suffisamment significative, la fréquence et la nature des prélèvements et analyses prévues au paragraphe 11.1 ainsi que la fréquence des mesures de contrôles et d'étalonnage visées aux articles 11.5 et 11.6 pourront être modifiées par arrêté préfectoral complémentaire. 

11.11 - Surveillance de la teneur en composes soufres des gaz de cokerie et de hauts-fourneaux 

L'exploitant évalue à fréquence trimestrielle ja teneur en soufre du gaz de cokerie et du gaz de hauts- fourneaux, en indiquant. pour chaque gaz la concentration en H2S, COS et CS2. Cette évaluation est transmise dans le mois suivant le trimestre analysé, dans le cadre de la transmission de lautosurveillance. 

ARTICLE 12 - CONDITIONS DE RESPECT DES VALEURS LIMITES FIXEES A L'ARTICLE 10 
A ESP ECT DES VALEURS LIMITES FIXÉES A L'ARTICLE 10 

12.1 - Mesures en continu 

12.1.1- Cas général 

Les résultats des mesures en continu font apparaître que les valeurs limites sont respectées lorsque : 
&uCUne Moyenne journalière ne dépasse la valeur limite fixée par le présent arrêté ; - aucune des moyennes horaires ne dépasse le double de la valeur limite prescrite ; - 90 % des moyennes horaires établies sur 1 journée respectent la valeur limite d'émission ©. 

12.1.2 — Cas particulier des émissions de poussières des chaînes d'agglomération (conduits 1 à 7) 

Pour chacun des conduits des chaînes d'agglomération, les résultats des mesures en continu de la Concentration et du flux de poussières font apparaître que les valeurs limites sont respectées lorsque : 
- aucune des moyennes horaires ne dépasse le double de la valeur limite prescrite ; - 90 % des moyennes horaires établies sur un mois calendaire respectent la valeur limite d'émission C).



(*) Seules les moyennes horaires mesurées pendant le temps de fonctionnement des installations sont 

prises en compte dans le calcul. 

12.2 - Mesures périodiques 

12.2.1 - Cas général 

Les résultats des mesures périodiques font apparaître que les valeurs limites sont respectées lorsque aucun 

résultat de mesure ne dépasse le double de la valeur limite prescrite. 

42.2.2 - Cas particulier des chaudières 

Les résultats des mesures périodiques font apparaître que les valeurs limites sont respectées lorsque aucun 

résultat de mesure ne dépasse la valeur limite prescrite. 

ARTICLE 13 - CALAGE DE L'AUTOSURVEILLANCE DEFINIE A L'ARTICLE 11 

Afin de s'assurer du bon fonctionnement des dispositifs de mesure et des moyens consacrés à la 

débitmétrie, à l'échantillonnage, à la conservation des échantillons et aux analyses ainsi que de la 

représentativité des valeurs mesurées (absence de dérive), l'exploitant fait procéder au moins une fois par 

an au calage de son autosurveillance par un organisme extérieur (laboratoire agréé par le ministère en 

charge de l'environnement). Chaque paramètre de la chaîne analytique (prélèvement, échantillonnage, 

conservation des échantillons et analyses) est vérifié. 

ARTICLE 14 — BILAN MENSUEL 

141. - Un bilan mensuel, comprenant l'état récapitulatif journalier des résultats des contrôles visés aux 

articles 11 et 13 pour le mois N (hors cas particuliers mentionnés ci-après), est adressé à l'inspecteur des 

installations classées avant la fin du mois N + 1, accompagné de tous commentaires utiles à leur 

appréciation, en particulier sur les causes des dépassements constatés ainsi que sur les actions correctives 

mises en œuvre ou envisagées. . 

Ce bilan comprend également pour chacun des polluants suivants : poussières, plomb et cadmium, le calcul 

des quantités émises par les chaînes d'agglomération pour le mois écoulé (mois N). 

44,2. - Cas particulier de la mesure en continu de la concentration en monoxyde de carbone des 

rejets pour lesquels aucune valeur limite n’est imposée sur ce paramètre. 

Les résultats de ces mesures ne sont pas joints au bilan mensuel mentionné à l’article 14.1. Ils sont tenus à 

disposition de l'inspection des installations classées pendant une durée minimale d'un an. ils sont pris en 

compte pour l'élaboration du bilan annuel visé à l'article 23. 

14.3. - Cas particulier de la mesure en continu de la concentration en poussières des rejets des 

conduits équipés de filtres à manches {hors cokerie et agglomérations) 

Les résultats de ces mesures ne sont pas joints au bilan mensuel mentionné à l'article 14.1. Ils sont tenus à 

disposition de l'inspection des installations classées pendant une durée minimale d'un an. Îls sont pris en 

compte pour l'élaboration du bilan annuel visé à l'article 23. 

Au bilan mensuel mentionné à l'article 14.1 est joint pour chacun des rejets concernés un décompte du 

nombre de jours où la concentration moyenne journalière mesurée a dépassé la valeur limite imposée.



  F  TITREIN: DISPOSITIONS RELATIVES AUX EMMISSIONS DIFFUSES 
  

ARTICLE 15 - PRINCIPE GENERAL 

Toute source potentielle de poussières diffuses est normalement, sauf justification particulière de l'exploitant : 

  

-__ confinée à la source, 
-_ Captée à la source, canalisée et épurée avant rejet. 

ARTICLE 16 — DISPONIBILITE ET FIABILITE DES MOYENS DE PREVENTION ET DE TRAITEMENT = — SE CES MOYENS DE PREVENTION ET DE TRAITEMENT 

16.1 - Afin de fiabiliser les différents procédés, dispositifs et instruments de contrôle et de mesure concourant au traitement des sources de poussières précitées, tels que les capotages et autres organes de confinement, l'humidification ou l'arrosage, le nettoyage régulier des sols et surfaces, l'étanchéité des conduites d'acheminement, la filtration d'effluents empoussiérés, ou la maîtrise qualitative: ou quantitative des opérations sidérurgiques dont elles sont issues, l'exploitant s'assure : 
- que ces procédés et dispositifs sont régulièrement surveillés, inspectés et maintenus : - que les personnels concernés ont reçu les consignes et instructions opératoires correspondantes ; - que ces personnels sont suffisamment formés pour en assurer la mise en œuvre ; - qu'il dispose à tout moment dans l'unité de réserves suffisantes dé produits ou matières consommables participant aux procédés ou concourant à leur bon fonctionnement : - qu'il dispose constamment des équipements et pièces de rechange nécessaires, en cas de panne, à la réparation ou à l'échange de tout équipement important pour la bonne marche et les performances de ces dispositifs (tels que manches, joints, vannes, moteurs.) ; 

- que des conventions d'entraide mutuelle ou d'assistance immédiate de type 24h/24 sont mises en œuvre avec d'autres exploitants ou des entreprises spécialisées d'envergure suffisante, pour le prêt ou le dépannage immédiat des équipements lourds non susceptibles d'être disponibles en stock. 

16.2 - Une liste des produits, matières, pièces et équipements visés au présent article, assortie d’un descriptif des mesures de Sauvegarde prévues, est établie et actualisée par l'exploitant sous sa responsabilité. Cette liste est tenue à disposition de l'inspecteur des installations classées. 

Cette liste peut être partie intégrante d'une liste plus générale de gestion des pièces de rechange et des consommables. 

ARTICLE 17 — INVENTAIRE ET PROGRAMME DE TRAITEMENT DES SOURCES DIFFUSES = RE CRAMIMIE DE TRAITEMENT DES SOURCES DIFFUSES 

17.1 - L'exploitant dresse et actualise annuellement, pour l’ensemble de l'établissement, l'inventaire des Sources potentielles de poussières diffuses ne satisfaisant pas les dispositions prévues à l’article 15. 

Cet inventaire indique en particulier : 
- l'emplacement de la source, 

l'unité d'exploitation concernée, 
la nature précise des opérations et équipements générateurs de poussières, 
des données qualitatives et quantitatives sur la nature (composition, granulométrie), la fréquence: et l'importance des émissions, 

- la priorité à accorder à la source du point de vue du risque de réenvol et du risque de franchissement des limites de l'établissement, 
- les mesures de prévention, de limitation et de surveillance dont elle fait l'objet en l'état - le programme des mesures correctives prévues pour son traitement conformément au paragraphe 15 ci-dessus. 

17.2 - Cet inventaire est transmis annuellement à l'inspecteur des installations classées.



ARTICLE 18 — CAS PARTICULIER DES VOIES DE CIRCULATION ET AIRES DE MANŒUVRE 

18.1 - L'exploitant prend les dispositions nécessaires pour prévenir l'accumulation et les envois de 

poussières et matières pulvérulentes diverses sur les voies et aires de circulation de l'établissement. En 

particulier : 

les voies de circulation et-aires de manœuvre des véhicules et engins répertoriées dans l'inventaire 

visé en 17.1 ci-dessus sont délimitées, aménagées (formes de pente, revêtement, etc), 

convenablement nettoyées et arrosées en tant que de besoin afin d'éliminer les dépôts et d'éviter les 

réenvols ; 
-__ les véhicules entrant et sortant de ces voies et aires répertoriées n'entraînent pas de dépôts sur les 

autres voies de circulation. Pour ce faire, des dispositions appropriées, telles que le bâchage ou le 

lavage des roues, sont prévues autant que de besoin ; 

_ la vitesse des véhicules est limitée efficacement par tout moyen adapté (signalisation, ralentisseurs, 

etc). 

48.2 — Les voies et aires de circulation répertoriées précitées revêtues font l'objet d'un plan de nettoyage en 

vue de garantir une quantité maximale de poussières inférieure à 100 g/m* (en équivalent “ matière sèche ”). 

Le contrôle de cette quantité est basé sur une pesée régulière des poussières collectées sur les divers 

tronçons du réseau routier interne à l'établissement lors des opérations de nettoyage. 

Le plan de nettoyage ainsi que les modalités de surveillance et de contrôle, par l'exploitant, du respect de la 

présente disposition font l'objet d'une procédure spécifique. 

18.3 - L'exploitant met en place une organisation et des moyens appropriés afin que tout chauffeur d'un 

véhicule circulant sur les voies de circulation et aires de manœuvre de l'établissement reçoive des 

instructions en vue d'adapter son comportement et ses actions à l'égard du risque d'émissions de 

poussières. 

Les chauffeurs occasionnels reçoivent les instructions dès leur entrée sur le site. Pour les personnes ayant 

une activité régulière sur le site, les instructions sont élaborées à partir des contrats justifiant leur activité sur 

le site. Elles sont relayées par des opérations de sensibilisation. 

ARTICLE 19 - CAS DES STOCKAGES ET MANIPULATIONS DE PRODUITS A RISQUE PARTICULIER 

49.1 — L'exploitant identifie sous sa responsabilité les produits les plus fins, et les produits les plus sensibles 

sur le plan du risque d'envol ou de génération de poussières, qui sont mis en œuvre dans les différentes 

unités de l'établissement. ° 

Une liste des produits concernés est établie et actualisée régulièrement. Cette liste est tenue à disposition 

de l'inspecteur des installations classées. 

19.2 — Les opérations fixes ou continues de stockage, manipulation, transvasement ou transport des 

produits visés en 19.1 ci-dessus sont effectuées en principe, et par ordre de priorité : 

_en situation totalement confinée (récipients clos, silos ou bâtiments fermés, convoyeurs étanches ou 

totalement capotés, etc) ; 

_sous bâtiment semi-ouvert ou à l'air libre, mais obligatoirement assorties de dispositifs spécifiques de 

prévention et de réduction des envols à la source (capotage, aspiration, humidification ou 

arrosage, traitement par laquage ou pulvérisation d'additifs, etc). Le cas échéant, les dispositifs 

d'aspiration sont raccordés à une installation de dépoussiérage en vue de respecter à tout 

moment une concentration maximale de 40 mg/m3. 

Les équipements de prévention et de protection utilisés dans l’un ou l'autre des cas précités sont exploités 

conformément aux dispositions de l'article 17 ci-dessus.



19.3 — Les stockages, manipulations, transferts ou transvasements en extérieur des produits visés au paragraphe 19.1 sont limitées aux opérations strictement indispensables pour lesquelles le recours aux précautions visées 19.2 ci-dessus n'est pas techniquement ou économiquement possible. Les éléments justificatifs correspondants sont tenus à disposition de l'inspecteur des installations classées : les descriptifs et données correspondantes apparaissent explicitement dans l'inventaire prévu à l'article 17. 

En particulier, les manœuvres en extérieur des engins et véhicules mobiles mettant en œuvre ces produits sont programmées et réalisées avec les précautions maximales en vue de réduire et limiter la dispersion du produit et les envois. 

L'exploitant met en place une organisation et des moyens appropriés afin que les opérateurs chargés de ces manœuvres reçoivent des instructions en vue d'adapter leurs actions et comportement à l'égard du risque d'émissions de poussières. 

Les opérateurs occasionnels reçoivent les instructions dès leur entrée sur le site. Pour les personnes ayant une activité régulière sur le site, les instructions sont élaborées à partir des contrats justifiant leur activité sur le site. Elles sont relayées par des opérations de sensibilisation. 

ARTICLE 20 — DISPOSITIONS PARTICULIERES 

Article 20.1 — Choix des matières premières 

20.1.1 — Charbon 

L'exploitant privilégie l'utilisation de charbon peu émissif en soufre et en COVnm à la cokerie et à l'agglomération. 

Dans le bilan annuel demandé à l'article 23, l'exploitant mentionne : 

- - le ratio moyen annuel entre le soufre émis à l'agglomération et l'aggloméré produit (en kg de soufre/tonne d'aggloméré) et sa comparaison avec les ratios depuis l’année 2004, 
- le ratio moyen annuel entre les COVnm émis à l'agglomération et l'aggloméré produit (en kg de COVnm/tonne d'aggloméré) et sa comparaison avec les ratios depuis l'année 2004. 

Le bilan est complété des informations sur les variations constatées au regard des charbons utilisés. Sur demande de l'inspection, l'exploitant doit pouvoir justifier à l'agglomération : 

- les informations relatives au tonnage de coke et de charbon utilisés à l'agglomération, 
- les teneurs minimales et maximales en soufre observées sur les charbons utilisés, 
- la teneur moyenne annuelle en soufre observée sur les charbons utilisés. 

20.1.2 — Minerais 

L'exploitant privilégie l'utilisation de minerais peu émissifs en métaux et notamment en plomb à l'agglomération. 

Dans le bilan annuel demandé à l'article 23 de l'arrêté préfectoral du 20 octobre 2004, l'exploitant mentionne : 

- le ratio moyen annuel entre les métaux totaux (groupe | à IV) émis à l'agglomération et l'aggloméré produit (en kg dé métaux totaux et plomb/tonne d'aggloméré) et sa comparaison avec le ratio de l'année 2004, 
- le ratio moyen annuel entre le plomb émis à l'agglomération et l'aggloméré produit (en kg de plomb/tonne d'aggloméré) et sa comparaison avec le ratio de l’année 2004. 

Le bilan est complété des informations sur les variations constatées au regard des minerais utilisés. Sur demande de l'inspection, l'exploitant doit pouvoir justifier à l'agglomération : 

— les teneurs minimales et maximales en plomb observées sur les minerais utilisés, 
— la teneur moyenne annuelle en plomb observée sur les minerais utilisés,



20.2 — Dispositions particulières relatives à la cokerie 

20.2.1 - L'exploitant veille à la bonne étanchéité des portes de fours et des cellules de cokéfaction. Les 

portes et les cadres des fours sont nettoyés à chaque cycle. 

20.2.2- L'exploitant prend toutes les dispositions nécessaires pour limiter l'émission de gaz de distillation. 

20.2.3 - Toutes les dispositions sont prises pour limiter au maximum l'envoi des poussières lors de 

l'extinction. 

En particulier les tours sont aménagées de façon à assurer une bonne ascension des vapeurs et le meilleur 

piégeage. possible des particules de coke grâce à un système de chicanes qui est nettoyé régulièrement afin 

de conserver une efficacité maximum. 

20.2.4 - L'emploi des eaux de process à forte charge organique (eaux usées des fours à coke brut, eaux 

usées à forte teneur en hydrocarbures, etc.) comme eau d'extinction est interdite. 

Les émissions particulaires à la tour d'extinction sont inférieures ou égales à 50 g d'émission particulaire par 

tonne de coke. 

20.3 — Dispositions particulières relatives à l'agglomération 

20.3.1 - Consignation des dysfonctionnements des électrofiltres de l’agglomération 

Conformément à l’article 7.2, l'exploitant procède à une consignation {informatique ou écrite) des 

dysfonctionnements survenus sur les électrofitres de l'agglomération : nature, cause, durée, heure et jour. 

Ces informations sont archivées au moins une année et sont tenues à disposition de l'inspection des 

installations classées. 

20.3.2 - Exploitation des chaînes 

L'exploitant limite, dans la mesure du possible, les périodes d'arrêt et de démarrage des chaînes 

d'agglomération. 

L'exploitant procède à une consignation informatique ou écrite des périodes d'arrêt et de démarrage des 

chaînes d'agglomération : cause, durée, heure et jour. 

Ces informations sont archivées au moins une année. et sont tenues à disposition de l'inspection des 

installations classées. 

L'utilisation de matière première dont la teneur en huïle est supérieure à 1% est interdite. 

20.3.3 — Concentrations spécifiques en poussières 

La concentration moyenne annuelle calculée en période de fonctionnement des poussières du conduit 

suivant est inférieure à la concentration suivante : 

  

  

  

        

Unité Conduit Moyenne annuelle 

Chaîne n°2 Conduit n°1 

Chaîne n°3 Conduit n°3 50 mg/Nmè 

Chaîne n°3 Conduit n°4     
L'exploitant complète le bilan annuel demandé à l'article 23 par : 

: les concentrations annuelles moyennes calculées en période de fonctionnement des poussières des 

conduits 1, 3 et 4 de l'agglomération. 

le ratio moyen annuel entre les. dioxines émises par chaque chaîne de l'agglomération et 

l'aggloméré produit et la comparaison avec le ratio de l'année 2004.



20.4 - Dispositions particulières relatives aux hauts-fourneaux 

20.4.1 — Injection de charbon aux hauts fourneaux 

L'exploitant complète le bilan annuel demandé à l'article 23 par le ratio moyen annuel d'injection de charbon sur les 3 hauts fourneaux de l'année écoulée. 

20.4.2 — Rigole de coulée 

Le revêtement des rigoles de coulée des hauts fourneaux n'est pas constitué de goudron. 

Article 20.5- Dispositions particulières relatives à l’aciérie 

20.5.1. - L'exploitant pratique une évaluation du tonnage de ferraille recyclée à l'aciérie et de son origine. Ces informations sont archivées durant au moins deux ans et tenues à disposition de l'inspection des installations classées. 

20.5.2 — Le nombre de fossés de coulée de fonte en plaque en exploitation dans l'établissement est limité à : 11, dont 4 fosses de secours qui sont maintenues vides en période de fonctionnement normal des installations et prêtes à l'utilisation pour faire face à tout incident de production. La surface maximale de 
chaque fosse est de 1 400 m2 pour 10 fosses, de 1 800 m2 pour 1 fosse. La quantité maximale de fonte: versée dans chaque fosse est de 15 000 tonnes. É 

20.5.3 — L'aménagement d'une nouvelle fosse est soumise à la procédure visée à l'article R512-33 du Code 
de l'Environnement. 

20.5.4 - Lors de la versée de la fonte liquide, puis de la reprise de la fonte solidifiée, les précautions maximales sont prises en vue de minimiser les émissions ‘de poussières: Les opérateurs chargés de ces manœuvres reçoivent des instructions et consignes formelles de travail, et une formation spécifique appropriée relayée par des opérations régulières de sensibilisation. L'exploitant est en mesure d'en justifier par tout registre, planning ou bilan approprié. 

20.5.5 - La conception des fosses est de nature à limiter les émissions atmosphériques, les risques de projection lors des versées de fonte liquide et la présence d'eau. 

A cet effet les fosses respectent les dispositions suivantes : — . , - des matériaux drainants sont utilisés dans le fond de la fosse et une perite adaptée est créée afin de permettre la récupération des eaux pluviales et d'arrosage, ‘ ‘ - Un rabattement de la nappe phréatique par puits de pompage placés autour de la nappe est mis en place, - des consignes d'ajustement du débit de versée de ia fonte avec retour vidéo sont mises en-places et respectées afin d'éviter les réactions en fosse qui pourraient entraîner l'apparition d'un panache, : 

Par ailleurs, le cassage de la fonte est réalisé de façon préférentielle à la pelle mécanique par soulèvement des plaques de fonte. Le boulage n'est utilisé qu'en cas de nécessité. 

L'exploitant met en place des protections adaptées aux risques de projection notamment en cas de réaction fonte/eau et lors du boulage. 

20.5.6 - Des contrôles réguliers sont effectués afin de s'assurer : 
- de l'efficacité des dispositifs de récupération et d'évacuation des eaux au niveau des fosses, 
- du bon fonctionnement des pompes des dispositifs de rabattage de la nappe, 
- de l'intégrité des séparations des fosses, 

de l'étanchéité des réseaux d'arrosage des fosses. 

Ces contrôles ainsi que les périodicités associées font l'objet de procédures écrites. Les anomalies 
détectées lors de ces contrôles ainsi que les actions correctives mises en plâce sont enregistrés. Les enregistrements sont tenus à la disposition de l'inspection des installations classées.



20.5.7 - Avant le début d'exploitation d'une fosse, un contrôle de la fosse est effectué afin de s'assurer 

- de son profilage, 

- de l'absence d’eau et de corps étranger. 

Ces dispositions font l’objet d'instructions diffusées et commentées, sous une forme adaptée, autant que de 

besoin au personnel d'exploitation (instructions intégrées au cursus de formation du personnel, leçons 

ponctuelles …). 

ARTICLE 21 - SURVEILLANCE, COMPTABILISATION ET SUIVI DES PANACHES 

L'exploitant détermine pour les unités cokerie, hauts fourneaux et aciérie le nombre de panaches potentiels 

de niveau 3 (système interne DETECT) à partir de l'ensemble des événements susceptibles de générer un 

panache de niveau 3. Le panache est défini comme une bouffée de fumée hors émission canalisée et tour 

d'extinction. 

Le nombre de panaches est limité, par unité considérée, à 1 % du nombre de panaches potentiels. 

La synthèse annuelle prévue à l'article 21.2 est complétée du ratio de panaches réalisés de niveau 3 au 

regard du nombre de panaches potentiels de niveau 3. 

21.1 — L'exploitant met en place l'organisation et les moyens nécessaires à la surveillance, à 

l'enregistrement et à la comptabilisation des panaches de poussières diffuses émis par les hauts fourneaux, 

la cokerie et l'aciérie. Les données enregistrées comprennent des éléments relatifs à la durée, à 

l'importance, à l'origine et à la cause du panache. Elles sont tenues à disposition de l'inspection des 

installations classées. 

21.2 - Une synthèse annuelle des données enregistrées est communiquée annuellement à l'inspecteur des 

installations classées dans le cadre de l'inventaire visé à l'article 17. Cette synthèse comprend notamment le 

nombre de panaches enregistrés sur l'année écoulée par secteur ainsi que les causes principales de ceux-ci 

et les actions mises en œuvre ou programmées pour limiter leur nombre. 

ARTICLE 22 - CONTROLE ET SURVEILLANCE DES CONSIGNES DE TRAVAIL 

Le respect des consignes et instructions prévues par le présent arrêté fait l'objet de contrôles réguliers par 

l'exploitant (audits, suivi hiérarchique …). Les résultats de ces contrôles (notamment des audits effectués sur 

le thème) sont archivés et tenus à disposition de l'inspecteur des installations classées.



  

  

  

ARTICLE 23 - BILAN ANNUEL 

  

L'exploitant adresse à l'inspection des installations classées, au plus tard le 15 février de l'année suivante, un bilan annuel de ses rejets dans l'air pour chacune des substances visées à l'annexe IV du présent arrêté, en distinguant les rejets diffus des rejets canalisés. Ce bilan est accompagné de tous commentaires utiles à son appréciation, en particulier sur les causes des évolutions constatées par rapport à l'année précédente ainsi que sur les investissements (chiffrés) mis en œuvre. 

La réponse par l'exploitant au questionnaire transmis annuellement par l'inspection relatif aux rejets annuels de polluants dans l'eau, dans l'air, dans les déchets et dans les sols, permet de répondre à cette disposition. 

ARTICLE 24 - SURVEILLANCE DES EFFETS SUR L'ENVIRONNEMENT RIRES 447 D URVEILLANCE DES EFFETS SUR L'ENVIRONNEMENT 

24.1 — Surveillance de la qualité de l’air et des retombées 

241.1 - L'exploitant assure, en limite de zone urbanisée, une surveillance des concentrations de poussières en Suspension et des retombées de poussières sédimentables. Cette Surveillance est complétée par une surveillance de la qualité de l'air et des retombées sur les paramètres suivants : 

- SOx, 
-  NOx, 

Métaux lourds (en suspension et en retombées) : 
- Cadmium, thallium et leurs composés ; 
. plomb et ses composés ; 
. chrome, cuivre, manganèse, zinc et leurs composés. 

- Benzène 

Les mesures effectuées dans le cadre de cette surveillance sont réalisées conformément aux méthodes normalisées en vigueur lorsqu'elles existent. D'autres méthodes de surveillance peuvent, avec l'accord de 
l'inspecteur des installations classées, être utilisées en complément ou en substitution des méthodes 
normalisées précitées. 

Le nombre et l'emplacement des points de mesure, ainsi que les conditions dans lesquelles les appareils de mesure sont installés et exploités, permettent de prendre en compte l'ensemble des émissions, diffuses et canalisées, de l'établissement. 

La fréquence des campagnes de mesures est adaptée aux conditions météorologiques prévisibles, en fonction des risques pour les populations riveraines et pour les autres intérêts susceptibles d'être exposés. 

La fréquence des campagnes de mesures est au minimum de 2 fois par mois pour les mesures relatives aux poussières (mesures de concentration et bilans de retombées). Les conditions de surveillance sont renforcées et la fréquence des mesures et bilans relatifs aux poussières est au moins journalière lors des périodes d’“ alerte poussières ” déclenchées en cas de conditions météorologiques défavorables, et en 
particulier, lorsque la vitesse du vent dépasse, ou est susceptible de dépasser 6m/s, en portant vers les zones urbanisées les plus proches. 

24.1.2 - En substitution aux mesures précitées, l'exploitant peut participer à un réseau de mesure de la qualité de l'air qui comporte des mesures du polluant concerné si le réseau existant permet de surveiller correctement les effets de leurs rejets. 

24.13 - L'ensemble des modalités prévues pour effectuer la surveillance dans les conditions précisées au paragraphe 24.1.1 est soumis à l'approbation de l'inspecteur des installations classées dans le mois qui suit la notification du présent arrêté. 

24.14 - Lors des périodes “ alertes poussières ”, l'exploitant est tenu d'informer dans les meilleurs délais 
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{sans excéder 24 heures dans le cas d'un dépassement enregistré entre le lundi 8h00 et le vendredi 16h90 

et 3 jours dans les autres cas) l'inspecteur des installations classées de tout dépassement pour les 

.retombées de poussières sédimentables de la valeur suivante : 1 g/m=. (quantité mesurée sur une journée). 

Avec cette information, l'exploitant justifie, si possible, de la source d'émission des poussières à l'origine des 

dépassements mesurés (unité en cause ou poussières dont l’origine est extérieure à l'établissement) et des 

actions immédiatement mises en place pour limiter le phénomène observé. 

241.5 - Les résultats de la surveillance exercée en application du présent paragraphe 24.1 durant le mois N 

sont fransmis à l'inspecteur des installations classées avant la fin du mois N+1 accompagné de tous 

commentaires utiles à leur.appréciation. En particulier, en cas de dépassement des valeurs suivantes : 

-pour la concentration des poussières en suspension : 

. 50 ug/m3 en moyenne journalière 

. 40 ug/m3 en moyenne mensuelle 

-pour les retombées de poussières sédimentables : 

.1 g/m2 (quantité mesurée sur une journée) 

. 0,35 g/m°.j en moyenne mensuelle 

l'exploitant justifie, pour les poussières sédimentables et, si possible, pour les poussières en suspension, de 

la source d'émission des poussières à l’origine des dépassements mesurés et des actions programmées 

pour y remédier, accompagnées d'un échéancier pour leur mise en place. 

241.6 - La vitesse et la direction du vent sont mesurées et enregistrées en continu sur le site de 

l'établissement ou dans son environnement proche. 

24.2 — Étude sur les retombées de dioxines/furannes 

Des prélèvements sont effectués autour du site : 

- annueilement sur des végétaux placés par l'exploitant, 

- tous les cinq ans, dans les sols. 

Le nombre de points de prélèvement et leur emplacement sont soumis à l'approbation de l'inspection des 

installations classées. 

Les résultats des mesures en dioxines/furannés réalisées sur ces prélèvements sont transmis à l'inspection 

des installations classées avant le 31 mai de l'année suivante. Ils sont accompagnés de tous commentaires 

utiles à leur appréciation ; en particulier, ces résultats sont comparés avec les normes et valeurs de 

référence existantes. 

ARTICLE 25 - MODIFICATION. 
L'article 13.1 de l'arrêté préfectoral du 7 décembre 1998 est modifié comme suit : 

13.1  — Règles d'implantation 

Les appareils de combustion sont implantés de manière à prévenir tout risque d'incendie et à ne pas 

compromettre la sécurité du voisinage. Ils sont suffisamment éloignés de tout stockage et de toute activité 

mettant en ‘œuvre des ‘matières combustibles ou inflammables. L'implantation des appareils satisfait aux 

distances d'éloignement suivantes (les distances sont mesurées en projection horizontale par rapport aux 

parois extérieures-du local qui les abrite ou, à défaut, les appareils eux-mêmes : 

_ 40 mètres des limites de propriété et-des établissements recevant du public de 1ère,2ème, 3ème et 

4ème catégorie, des immeubles de grande haûteur, des immeubies habités ou occupés par des tiers 

et des voies à grande circulation. 

_ 40 mètres des installations mettanten œuvre des matières combustibles ou inflammables, y compris 

les stockages aériens de combustibles liquides ou gazeux destinés à l'alimentation des appareils de 

combustion présents dans l'installation. 

Si ces distances ne peuvent être respectées, l'exploitant tient à disposition de l'inspection les éléments issus 

de l'étude des: dangers permettant de confirmer que la zone d'effet et la classe de probabilité d'un 

phénomène dangereux associé ne sont pas affectés par cette distance inférieure.



M TITRE VI: DISPOSITIONS ADMINISTRATIVES 

ARTICLE 26 - DISPOSITIONS GENERALES ET PARTICULIERES BSRIRRE ES - DISPOSITIONS GENERALES ET PARTICULIERES 

25.1 — Abrogations 

Les dispositions du présent arrêté annulent et remplacent les dispositions de l'arrêté préfectoral du 20 
octobre 2004, du 7 mars 2006, 6 novembre 2008 ainsi que les dispositions des articles suivants : 
- articles 51.1 de l'arrêté préfectoral du 29 décembre 2006, 

- articles 8 à 11 de l'arrêté préfectoral du 13 janvier 2009, 

articles 3 à 5 de l'arrêté préfectoral du 11 octobre 2011 

26-2 - Délaï et voie de recours 

Le présent arrêté peut faire l'objet d'un recours auprès du tribunal administratif de LILLE : 
par l'exploitant dans un délai de deux mois à compter de sa notification : 

- parles tiers, personnes physiques ou morales, les communes intéressées ou leurs groupements, en 
raison des inconvénients ou des dangers que le fonctionnement de l’instaïlation présente pour les 
intérêts mentionnés à l'article L511-1, dans un délai d'un an à compter de la publication ou de 
l'affichage de ces décisions. Ce délai est, le cas échéant, prolongé de six mois à compter de la mise 
en activité de l'installation. 

26.3 — Exécution et notification 

  

Le secrétaire général de la préfecture du Nord et le Sous-Préfet de DUNKERQUE sont chargés -de 
l'exécution du présent arrêté qui sera notifié à l'exploitant et dont copie sera adressée aux : 

- Maire de DUNKERQUE , 

- directeur régional de l'environnement, de l'aménagement et du logement, chargé du service d'inspection 
des installations classées pour la protection de l'environnement, 

En vue de l'information des tiers : 

- un exemplaire du présent arrêté sera déposé à la mairie de DUNKERQUE et pourra y. être consulté : un 
extrait de l'arrêté énumérant notamment les prescriptions auxquelles les installations sont soumises sera 
affiché à la mairie DUNKERQUE pendant une durée minimum ‘d'un mois ; procès-verbal de 
l'accomplissement de ces formalités sera dressé par les soins du maire, 

- le même extrait sera affiché en permanence de façon visible dans l'établissement par les soins de 
l'exploitant, ainsi que sur le site internet de ia Préfecture du Nord (www.nord.gouv.fr- rubrique Annonces et 
Avis — Installations classées — Autres installations classées — Arrêtés complémentaires). 

Fait à Lille, le} 9 OCT 2012 
Le préfet, 

Pour le Préfet, 

Le Secrétaire Général adj 
    

Pi. : 5 annexes





ANNEXE | 

NORMES DE MESURES POUR LES GAZ 

  

Éventuellement, l'analyse de certains paramètres pourra exiger le recours à des méthodes non explicitement 
visées ci-dessous. 

En cas de modification des méthodes normalisées, les nouvelles dispositions sont applicables dans un délai 
de 6 mois suivant la publication. 

Débit 

Poussières 

Hg 
Dioxines 

COVT 

Odeurs 

Métaux lourds 
HF 
NOx 
NH 9—— 

* : dés publication officielle 

co 
SO, 

NOx 
Hydrocarbures totaux 
Odeurs 
Poussières 

Oo, 

Pb 

Emissions de sources fixes : 

ISO 10780 
FD X 20 377 

NF X 44 052 puis NF EN 13284-1* 
NF X 43 300 et NF X 43 012 
ISO 11632 

NF EN 1911-1, 1911-2 et 1911-3 
NF X 43 329 
NF EN 13211 
NF EN 1948-1, 1948-2 et 1948-3 

NF EN 13 649 (des méthodes équivalentes pourront être 
acceptées) 

NF X 43 101, X 43 104 puis NF EN 13725* 
NF X 43-051 
NF X 43 304 
NF X 43 300 et NF X 43 018 
NF X 43 305 

Qualité de l'air ambiant : 

NF X 43 012 
NF X 43 019 et NF X 43 013 

NE X 43 018 et NF X 43 009 
NF X 43 025 
NE X 43 101 à X 43 104 
NF X 43 021 et NF X 43 023 et NF X 43 017 

XP X 43 024 

NF X 43 026 et NF X 43 027



ANNEXE I! 

DIOXINES ET FURANES 

Pour déterminer la concentration en dioxines et furannes définie aux articles 10.1 et 17.8 comme la somme 

des concentrations en dioxines et furannes, il convient, avant de les additionner, de multiplier les 

concentrations massiques des dioxines et furannes énumérés ci-après par les facteurs d'équivalence 

suivants (en utilisant le concept d'équivalent toxique) : 

(Réf. OTAN 1988) 

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

        

Facteur d'équivalence toxique 

2,8,7,8 Tétrachlorodibenzodioxine (TCDD) 1 

4,2,3,7,8 Pentachlorodibenzodioxine (PeCDD) 0,5 

1,2,3,4,7,8 Hexachlorodibenzodioxine (HxCDD) 0,1 

1,2,3,7,8,9 Hexachiorodibenzodioxine (HxCDD) 0,1 

1,2,3,6,7,8 Hexachlorodibenzodioxine (HxCDD) 0,1 

1,2,3,4,6,7,8 Heptachlorodibenzodioxine (HPCDD)} 0,01 

Octachiorodibenzodioxine (OCDD) 0,001 

2,8,7,8 Tétrachlorodibenzofuranne (TCDF) 0,1 

2,3,4,7,8 Pentachlorodisenzofuranne (PeCDF) 0,5 

1,2,3,7,8 Pentachlorodibenzofuranne (PeCDF)} 0,05 

1,2,3,4,7,8 Hexachlorodibenzofuranne (HxCDF) 0,1 

1,2,3,7,8,9 Hexachlorodibenzofuranne (HxCDF) 0,1 

1,2,3,6,7,8 Hexachlorodibenzofuranne (HxCDF) 0,1 

2,3,4,6,7,8 Hexachlorodibenzofuranne (HxCDF)} 0,1 

1,2,3,4,6,7.8 Heptachlorodibenzofuranne (HpCDF) 0,01 

1,2,3,4,7,8,9 Heptachlorodibenzofuranne (HpCDF) 0,01 

Octochlorodibenzofuranne (OCDF) 0,001    



ANNEXE IIF 

  

  
ANNEXE IN 

IDENTIFICATION DES PRINCIPAUX REJETS CANALISES 
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ANNEXE IV 

  

ANNEXE IV 

    
  

Abréviations_/ paramètres : 

CO : monoxyde de carbone 

SOXx : oxydes de soufre (exprimés en dioxyde de soufre) 
NOX : OXYDES D'AZOTE (EXPRIMÉS EN DIOXYDE D'AZOTE) 

HCI : chlorure d'hydrogène et autres composés inorganiques gazeux du chlore (exprimés en HCI) 
HF : fluor et composés inorganiques du fluor (gaz, vésicules et particules) (exprimés en HF) 
COVnm :composés organiques volatils à l'exclusion du méthane (exprimés en carbone total) 
HAP : hydrocarbures aromatiques polycycliques selon la définition de la norme NF X 43-329 
Métaux du groupe | : cadmium, mercure, thallium et leurs composés(exprimés en Cd, Hg, TI et en Cd + Hg + Ti) 
Métaux du groupe II : arsenic, sélénium, tellure et leurs composés (exprimés en As + Se + Te) 
Métaux du groupe lil : plomb et ses composés (exprimés en Pb) 
Métaux du groupe IV : antimoine, chrome, cobalt, cuivre, étain, manganèse, nickel, vanadium, zinc et teurs composés 
(exprimés en Sb + Cr + Co + Cu + Sn + Mn + Ni+V +Zn) 
HON : acide cyanhydrique (exprimé en HCN) 
HBr : brome et composés inorganiques gazeux du brome (exprimés en HBr) 
NH : ammoniac 
Annexe III : composés organiques volatils visés à l'annexe III de l'arrêté ministériel du 02/02/98 
Annexes [Va à IVd : substances cancérigènes visées à l’annexe IV de l'arrêté ministériel du 02/02/98
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ANNEXE V 

  

ANNEXE V 

SURVEILLANCE DES REJETS     
  

Abréviations / périodicités : 

P = mesure permanente, 

J = mesure journalière (sur un prélèvement représentatif effectué en continu) 
M = mesure mensuelle 
T.= mesure trimestrielle 
S = mesure semestrielle 
A = mesure annuelle 

B = estimation de la concentration moyenne et du flux émis 
Bj = estimation journalière (par bilan matière ou à l'aide de facteurs d'émission) 
Bm = estimation mensuelle (par bilan matière ou à l'aide de facteurs d'émission) 
Bt = estimation trimestrielle (par bilan matière ou à l’aide de facteurs d'émission) 
Bs = estimation semestrielle (par bilan matière ou à l'aide de facteurs d'émission) 
Ba = estimation annuelle (par bilan matière ou à l'aide de facteurs d'émission) 

Abréviations / paramètres : 

CO : monoxyde de carbone 
SOx : oxydes de soufre (exprimés en dioxyde de soufre) 
NOx : oxydes d'azote (exprimés en dioxyde d'azote) 

HCI : chlorure d'hydrogène et autres composés inorganiques gazeux du chlore (exprimés en HC1) 
HF : fluor et composés inorganiques du fluor (gaz, vésicules et particules) (exprimés en HF) 
COVnm :composés organiques volatils à l'exclusion du méthane (exprimés en carbone total) 
HAP : hydrocarbures aromatiques polycycliques selon la définition de la norme NF X 43-329 
Métaux du groupe 1 : cadmium, mercure, thallium et leurs composés(exprimés en Cd, Hg, TI et en Cd + Hg + TI) 
Métaux du groupe Il : arsenic, sélénium, tellure et leurs composés (exprimés en As + Se + Te) 
Métaux du groupe III : plomb et ses composés (exprimés en Pb} 
Métaux du groupe IV : antimoine, chrome, cobalt, cuivre, étain, manganèse, nickel, vanadium, zinc et leurs composés 
(exprimés en Sb + Cr + Co + Cu + Sn +Mn+Ni+V+2Zn) 
HOCN : acide cyanhydrique {exprimé en HCN) 
HBr : brome et composés inorganiques gazeux du brome (exprimés en HBr) 
NH : ammoniac 
Annexe Il : composés organiques volatils visés à l'annexe lil de l’arrêté ministériel du 02/02/98 
Annexes IVa à [Vb : substances cancérigènes visées à l’annexe {V de l'arrêté ministériel du 02/02/98



“ouuwefoud 
jeue 

enbeuo 
e 

89s||291 
59 

XOS 
je 

XON 
seneuwuesed 

se 
ins 

s
e
n
s
e
 

ep 
euBediueo 

sun 
(1) 

 
 

 
 

PAI 
exeuuv/ 

 
 

DA 
Sxeuuv| 

 
 

qAI 
exeuuv/! 

 
 

BAI 
exXeuuv/| 

 
 

111 exeuuy/ 
 
 

euezusgl 
 
 

€HN 
 
 

  
48H 

 
 

  
 
 

  
  

 
 

ee. 
m
o
 

 
 

 
 

           

  

 
 

 
 

  
  

NOH 

AI 
ednous 

- x
n
e
j
e
 

7
 

Hs 
e
d
n
o
p
 

- x
s
 

7
 

1 
e
d
n
o
1
9
 

- xneeul 
|
 Lednop-xnenl 

dvH 

wuAg9| 
4H 

 
 

19H 
 
 

(1) 
s
e
u
 

eg 
eg 

XON 
 
 

(1) 
seuvy 

eg 
eg 

*xos 
 
 

eg 
eg 

09 
 
 

eg 
eg 

seieissnod] 
 
 

eololunlo 

Liaolciaoiun 

de 
 
 

yaea 
 
 

UOJPNO 
‘Jueseq 

O1 
  

18/99 
jueLeLIN0Jsq     uoqEUS 

856401q 
U
O
N
U
S
N
U
E
H
 

EHN 
1n04 

  
THO 

SUoLOL 
  

HO 
Sseuolol 

  
  

La 
suopeg   

94 
eusheg   

ETES) 
elelpneyo 

6hQUIEEA]     pnpuog 
 
 

A 
3
X
3
N
N
Y
 

3
3
H
0
9



“spsodiuoo 
sine] 

je 
ouz 

‘[OHOIU 
‘eseueBueu 

‘eJAIN9 
‘EWIOIL 

: A 
edno1B 

np 
sjueAINs 

Xnejewu 
se] 

4ns 
juewienbiun 

juossyiod 
seinseuu 

s97 
(€ 

"sosoduo9 
sine] 

}9 
LUMUS(9S 

‘9jUESLE 
: 

|| 
EdNoJË 

np 
sjueAIns 

xneJouu 
Se] 

Jns 
jueluonbiun 

juosopod 
saunseu 

se7 
(Z 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 

  
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 

 
 

 
 

  
  

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 

 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
      

      
  

  
  

  
  

"uloseq 
ep 

se9 
ue 

sunselu 
ep 

eujeuo 
e] 1e18jsuen 

À Jjoanod 
8 ssajueuu 

8p 
#dinbe-gid 

jure 
anne, 

“eperduuoo nujuos 
ue 

einseuu 
ep 

eujeuo eun,p 
gdinbe 

849 
Op 

ÿ n0 
€ SUNPUO9 

Xnep 
sep 

un 
nes 

(4 
F
—
 

L 
L 

ï 
L 

seurxo|q 
r
e
 
R
e
 

p
a
t
 

© 
lee 

on 
ter 

v 
v 

v 
(euezueq 

siou) 
pAI 

exeuuy 
=
 

=
 
E
p
 

SF 
É
R
R
T
L
U
T
 
 
E
E
e
 

T
E
 
=
 

D
E
 

v 
Ÿ 

1
 

v 
DA 

exeuuV/ 
F
e
e
s
 

u 
E
e
 

=
 

=. 
y 

à 
(2 

5
 

v 
qAI 

exeuuv/ 
; 

R
E
R
 

s
é
 

v 
v 

ni 
a
u
s
 

v 
EAI exeuUY/ 

“
h
e
 

e 
rs 
L
o
 

1 
TES 

L 
L 

' 
Æ 

IH exeuuv/ 
=
 

n
e
t
 

Gi 
S
e
 

Hi 
ï 

T
o
n
 

W 
nW 

L
o
u
 

= 
| 

"1 
A 

euezueg 
Ru 

= 
E
e
e
]
 

(4) 4 
CE 

|
 

à 
EHN 

| 
e 

E
E
 

E
n
 

= 
j 

NOH! 
F
e
 

+ 
Â 
T
e
e
 

rs 
J
E
 

v 
(Œ)W 

un 
[MM 

v 
| 

On 
AI dNOIS 

- NEW 
[
S
E
 
T
S
 
S
R
E
 

- 
r 

e__ 
lon 

= 
r 

11 SdROLS - XNEJPN] 
LL 

=
 

LES 
m1 

A : 
- 

(uw 
@W_ 

sn 
- 

@
w
 

11 edno1g 
- xnEJoN 

[EEE 
J
T
E
 

PE 
a
r
e
 

ñ 
=
 

D
e
r
 

- 
r 

r 
| 

| 
8 

r 
po) 

IT 
S
R
I
 

=
 

5 
- 

W 
A 
—
 

_ 
- 

n 
LL'ÉH| 

 Lednoio -xnejen 
ï 

l 
Ÿ 

v 
| 

v 
dvH 

i 
ES 

(1) d 
Wa 

| 
M
i
r
 
j
e
 

4 
WuAOO 

Ï 
a 

a
 

È 
4H 

F
E
S
 
F
C
O
 

ES 
n
°
 
S
r
i
 

A 
1 

L 
D
 

L 
10H 

ne 
Le 

ï 
L
E
 
T
T
 
“
L
e
 

I
T
R
E
E
R
C
E
 

T
a
l
e
 

| 
c
e
 

on 
E
R
 

(4) 
d 

(1) 
4 
=
 

F 
C
e
 

d 
XON| 

| 
DE 

04 
|
 

0e 
D 

| 
os 

[
L
e
e
 

IE 
- 

Î 
E
R
 

{L)d 
Wa 

l
e
n
s
 
|
 

d« 
09 

R
E
 

+
 
|
 

_ v
 

ÿ 
d 

d 
d 

d 
d 

d 
d 

seigssnod 
|
)
 
D
e
e
 

le 
_
 

‘ 
. 

î 
()d 

(1) 4 
d 

zo 
1 

d 
5 

- 
- 

- 
Le 

_
d
 

| 
à 

d 
d 

d 
d 

d 
1a9q 

PAU 
[EU U

E
 
| 

ZUUEUS 
| VU UOQEUS | ZUINPUSD | SU NPUOO | pou INPUOD | EU IMPUOS | eu HNPUOS | ZUNNPUOS | LU INpUOS 

SHSUEEq 
430 

\d3a | 
e6ekog 

oBeAo1g 
ebeñoig 

|
 

ebetog 
eu 

eueuo|/ 
eu 

eueuo |/ eu 
eueuo | / Eu 

euteup [7 z.u eujeuo | zu 
euyeuo |, z.u eujeuo 

hinpuoo 
    

  
 
 

 
 

N
O
I
L
V
A
I
N
O
T
9
5
V
.
Q
 
S
A
N
I
V
H
S
 

A 
I
X
A
N
N
Y



 
 

| 
j 

. 
: 

sauxoic] 

Î 
PAI 

exeuuvy| 

| 
2A! 

exeuuy/ 

dAI 
exeuuy 

| 
BAI 

exeuuv/ 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
| 

\sés 
ll xeuuy 

 
 

e
u
g
z
u
e
g
 

£HN 

à) 
4H 

NOH 

AI 
8dno19 

— 
x
n
e
s
W
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

111 
Sdn019 

— XNEJSN] 

1 
Sdnouo) 

— 
x
N
E
x
e
 AI 

.
 

ï 
. 

ai 
5 

1 edno1o) 
— 
xnejen 

L
E
E
 

—
 

si 
1 

Le 
rs 

: 
su 

R
a
 

T
R
E
 
me 

| T  
 

  
 
 

 
 

 
 

 
 

- 
= 

. 
davH 

. 
. 

. 
W
U
A
O
9
 

! 
: 

Ï 
34h 

Ï 
1
 

10H 
eg 

eg 
v
+
6
g
 

v
+
e
g
 

v
+
e
g
 

v
+
e
g
 

v
+
e
8
 

V
+
E
8
 

XON 

eg 
eg 

eg 
eg 

eg 
ea 

eg 
eg 

XOS 

eg 
eg 

d 
d 

d 
v 

v 
v 

O9 

eg 
eg 

eg 
eg 

eg 
= 

- 
- 

seJeissn0d) 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

7 
7 

" 
zO 

e
r
,
 

° 
7 

” 
}q9q 

430 
59249101 

O
V
 
S8/eU1OL 

+1H 
SIOdMO9 

£4H 
ssedmo9 

24H 
siodM09 

E
p
 

” 
E
E
 

" 
e
e
.
 

 Lpuon 
eleueled 

 
 

    
    

  
  

    
  

  
 
 

  
A 
I
X
A
N
N
Y



 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 
 
 

  
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
  

  
  

    
  

  
  

  
  | 

| 
{ 

| 
| 

sauixaig] 

| 
| 

| 
PAI 

xsuu/ 

| 
SA] 

S
E
U
L
E
 

| 
| 

qA 
eXauu\y 

| 
| 

| 
BAI 

2XBUUY/ 

T
E
 

ln sxouuv/ 
| 

| 
| 

| 
eugzuse] 

| 
| 

D
 

F
A
 

D 
| 

F
I
L
 

r
t
e
 
m
e
a
n
 

EHN| 

| 
j 

j 
Jan 

Q
T
 

3 
T
o
 

rene 
l 

NOH 
F
I
S
T
 

PR 
T
O
R
R
E
S
 

E
S
"
 

0
 

p
e
r
e
 

v 
v 

Ÿ 
AL e

d
n
o
1
9
 

— xneje 

| 
“
1
 

SL 
A
 
V
s
 Es 

1 
V
E
R
S
 

| 
E
M
E
 

Ses" 
- 

ape 
JEU 

EU 
dE 

a
 

11 e
d
n
o
u
o
 

— xnezo 

[
T
e
 
L
E
S
 
F
E
N
T
E
 

PS NET 
7
 
O
r
n
e
:
 

Fos 
| HE L

e
)
 

ï 
D 

| 
nednuo-xneen 

[ 
É 

| 
L
E
 

F 
H 

7 
{ 

| 
=
 

| ednous) 
— 
x
n
e
]
s
 

| 
| 

Re E
R
 

| 
avH 

C 
D
E
E
E
 

#1 
Lien 

O
R
 

E
t
 

s 
s 

s 
LUAOD 

=
 

il 
—
 

: 
L. 

=
 

L
e
 

e
s
 

EE 
e
e
 
a
 

S
E
S
 

} 
me 

=
 

[
I
E
 

"0 
D
E
R
 

R
D
 

= 
| 

DE 
ER 

TOUS PR 
URSS 

S
T
 

RÉTIRE 
ne 

Î 
l 

. 
| 

s 
s 

s 
*os 

E
S
 

Le 
a 

n
i
 

S
T
E
 

7
 

d 
‘ 

S 
S 

$ 
O9)! 

Les 
MELON 

di m
e
 

e
a
 

” 
ÿ 

v 
v
.
 

v 
d 

d 
d 

seselssnod] 

R
E
 

t
e
 
m
t
 
2
 
M
C
E
 

E
s
 

r
i
e
)
 

20 
il 

LL 
re 

: 
3 

- 
- 

|
 
4
 

d 
d 

1asq 

A
E
 

AE 
  

 
 

  
A 
3
X
I
N
N
Y



 
 

 
 

                      

R
E
 

E
E
 

5 
| 

en 
{ 

; 
te 

| 
J
e
 

seuxo/q 
Fes 

e
e
 

PUS 
Fe E

T
 

D
 

- 
E
S
 

DA 
exeuuv/ 

 
 

 
 

  
 
 

; 
! 

| | 
qAI 

exeuuy/| 

D
U
 

| 
e
n
 
xeuuy 

| | 
111 exouuvy) 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

eugzueg| 

£HN 

4934 

N
O
H
 

AJ 
e
d
n
o
1
9
 

— 
x
n
e
s
 

  
 
 

 
 

 
 

  
  

  
 
 

 
 

 
 

111 
ednoso 

— xneyo A] 
 
 

|| 
edno1o 

-- x
n
e
e
 

 
 

  
| 
8dnolo) 

— 
X
n
e
J
e
 

avH 
LUUAOO 3h 

10H 
*ON 
x0S 
09 

S
a
J
s
I
s
s
N
o
d
 

z0 
; 

- 
13°q 

euspe | 
JM 

|
 

21 
| 

11 
| 

rgomu |, 
9% 

LUTE 
Sata 

Er 
|2eOHA | 

did | 
eu 

| 
comen 

l'unsea 
l'nseg 

leispneuo 
2 zsonu 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  
 
 

 
 

 
 

suorppy 
uopeydes 

eneuesed 
seysod 

oBessei59q 
949 

‘HO 
‘HO 

RINpuog   
    

    
  

    
  

  
  

  
  

  
  

| 
xnesuuo} 

 
 

A 
D
E
N
N
Y
 

3
1
8
3
1
9



 
 

 
 

seurxoiq) 
 
 

PAI 
SxeuuY/ 

 
 

DAI 
eXeuuy 

 
 

  
qAI 

exeuuy/ 
 
 

EAI 
exeuuv/| 

 
 

 
 

 
 

 
 

11 
exeuu/ 

 
 

eugzueg] 
 
 

EHN 
 
 

48H 
 
 

N9OH 
 
 

  
 
 

  
A 

2dno19 
— 
x
n
e
y
e
 

 
 
 
 

11 
8dno4o 

— 
x
n
e
j
s
 

 
 

  
It 
ednous) 

— 
xneya 

| 
 
 

| ednoi9 
— 
x
n
e
J
e
 

 
 

dvH 
 
 

W
U
A
O
9
 

 
 

19H] 
 
 

v
+
e
g
 

XON 
 
 

eg 
 
 

 
 

eg 
eg 

 
 

eg 
XOS) 

E
S
R
R
 
R
R
E
 

Selelssnod] 
 
 

za 
 
 

d 
d 

d 
d 

uagq 
 
 

u Q 
» SH9IPNEUT   

To 
sJelpneus   

Leu IeIPneuS 
Gan0j 

  
£
n
0
3
   

A
L
I
 

  
Lino 

 
 

  
A
N
A
N
A
N
N
O
H
I
A
N
T
-
3
I
O
H
A
N
T
 
2OIANIS   

A
N
V
H
O
 

Y 
N
N
L
L
N
O
O
 
NIVHL 

OIQUICLE.] 

    pnpuag 
 
 

A
I
X
I
N
N
Y
 

 
 

S
A
L
U
E
 

7 
G
N
V
H
9
 

V 
N
N
L
L
N
O
S
 
N
I
V
A
L




